'^'^C"% v >>- ■ ^"V'..'.r: { f.A ;< '" ■• " ; ; t .'^ /-*.. "■ ' ; >v 



MEMOIRES 

BE LA 

SOClETE PALEONTOLOGIQUE SUISSE 

Volume VII. 1880 



DESCRIPTION 



DE 



QUATRE ECHINODERMES NOUVEAUX 



P. de LORIOL 



UNE PLANCHE 



GENfeVE 

1MPR1MERIE CHARLES SGHUCHARDT 

1880 









^^v^nm 



*^§fPPf^^ 



DE8CKIPTION 



QUATRE ECHINODERMES NOUVEAUX 



P. de LORIOL 



Le but principal de cette note est de faire connaitre une magnifique 
Asterie fossile, qui a ete trouvee par M. Jules Martin dans un gisement peu 
eloigne* de nos frontieres, et qui fait acluellement partie des callections 
paleontologiques du musee de Geneve. J'ai fait figurer en m£me temps 
une autre Asterie, malheureusement imparfaitement conservee, recueillie 
dans le canton de Vaud. Enfin, comme il restait encore, sur la planche, 
quelque espace libre, j'en ai profite, et je donne la description de deux 
Crinoides fort interessants des couches jurassiques superieures du Portugal 
qui m'ont ete communiques par M. Choffat. 



Genre LEPTASTER, P. de Loriol, 1880. 

Cinq bras, longs et greles. Disque recouvert, sur la face dorsale, de 
nombreuses petites plaques irregulieres, sans plaques marginales appa- 
rentes. La face ventrale est bordee par une rangee de plaques marginales 
tres developpees, et elle est couverte de nombreuses petites plaques etroites, 
disposees en series. Le bord est forme par les petites plaques de la face 
dorsale, et nullement par les plaques marginales. Les plaques etaient 
couvertes de petits granules. 






6 DESCRIPTION 

Sillons ambuiacraires larges. Plaques adambulacraires rectangulaires, 
formant une serie reguliere. Pieces ambuiacraires etroites, dentelees sur 
leur suture interne, ne laissant que peu de place j^our le passage des tubes 
ambuiacraires, qui formaient deux series. Piquants ambuiacraires internes 
tres fins et tres greles, formant une serie unique exactement appliquee 
contre les plaques adambulacraires, dont ils n'atteignent pas le bord supe- 

rieur. 

Rapports et differences. Le genre Leptaster appartient a la famille des 
GoniasUridks, dans laquelle il pccupe une place a part. Voisin, par certains 
caracteres, des Pentagonaster et des Pentaceros, il s'en distingue, a pre- 
miere vue, par l'absence de plaques marginales a la face dorsale du disque, 
qui est couvert de tres nombreuses plaques serrees, irregulieres, granu- 
leuses, qui s'avancent jusqu'a la face ventrale et constituent le bord; de 
plus, les pieces ambuiacraires ont une forme differente, et sont tres distinc- 
tement crenelees sur leur face suturale interne, au milieu des sillons 
ambuiacraires. Je ne vois aucun des genres connus auquel on puisse, 
correctement, rapporter Tespece unique dont se compose le genre. Elle 
ressemble un peu aux Stellaster^r sa forme, et la structure de ses bras 
sur leur face ventrale; ses petits piquants internes la rapprochent des Pen- 
taceros; mais Tabsence de plaques marginales superieures, et la structure 
de la face dorsale Moignent d'emblee de ces deux genres. 



Leptaster Martinii, P. de Loriol, 1880. 

pi. I, fig- 1- 

DIMENSIONS. 

Longueur du grand rayon, tres approximate 100 nun- 
Longueur du petit rayon 32 mm. 

Rapport de R a r 3 

Diametre des bras a leur base ..." 3 mm - 



Bras au nombre de einq, longs, greles, gradiiellement, mais rapidement re>ecis des 
leur origine; les arcs interbrachiaux ne sont pas anguleux, mais presentent une courbufe 
tres reguliere. 
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Disque relativement grand, pentagone, tres aplati. On he peut voir qu'une faible partie' 
de sa face dorsale, mais, pres des bords, on distingue fort bien qu'elle eH converte de 
nombreuses petites plaques irregulieres, inegales, les unes fort petites, les autres plus 
grandes ; ces plaques forment le bord, qu'elles revetent entierement, et elles s'avancent sur 
la face ventrale; une de ces plaques, un peu plus grande que les autres, vient s'intercaler 
dans Tangle externe que forment entre elles les plaques marginales de la face ventrale, 
dont il sera question plus loin. Toutes ces plaques de la face dorsale du disque e"taient 
granuleuses, mais, d'apres ce qui est conserve, les granules etaient inegaux; ceux des 
plaques de la face dorsale proprement dite etaient prolonged en petites epines, ceux des 
pieces formant le bord et s'avancant sur la face ventrale etaient arrondis. La face ven- 
trale est tres plate. Elle est bordee par une serie unique de plaques marginales relative- 
ment grandes, subrectangulaires, mais cuneiformes sur leur face externe dans les angles 
interbrachiaux ; plus loin, sur les bras, elles deviennent hexagones, puis pentagones, et 
prennent la forme d'un ecusson; il se forme ainsi une serie d'angles externes dans 
chacun desquels vient s'intercaler une des plaques de la face dorsale un peu plus grande 
que les autres. Ces plaques marginales ventrales ne eoncourent nullement a former le 
bord," leur nombre ne peut etre apprecie exactement, il devait etre de 28 a 30 de cbaque 
cote" 4es bras; toutes etaient couvertes de petits granules plus ou moins series, qui se 
trouvent conserves sur quelques-unes; celles qui en sont depourvues ont un aspeet vermi- 
cule tres particulier qui les fait ressembler a des plaques madreporiformes. Le reste de la 
surface de la face ventrale est occupe par des plaques etroites, subrectangulaires, un peu 
irregulieres et inegales, formant, dans les espaces interbrachiaux, trois ou quatre series 
qui disparaissent rapidement, et une seule,- serree entre les plaques marginales et les pla- 
ques adambulacraires, persiste j usque vers la moitie des bras, puis disparait aussi; ces 
plaques etaient couvertes de petits granules, leur surface parait vermiculee comme celle 
des plaques marginales. 

Sillons ambulacraires relativement larges. Plaques adambulacraires petites, reetangu- 
laires, un peu plus larges que hautes, formant une serie tres reguliere ; leur surface porte 
de nombreuses petites depressions, sou vent alignees, et on peut conclure, d'apres des traces, 
qu'elles etaient couvertes de petits granules en series transverses. Pieces ambulacraires 
longues, mais relativement etroites ; la facette articulaire de- leur base, par laquelle elles 
s'articulent a la piece opposee, est finement dentelee, et ces dentelures se prolongent, de 
chaque coteV en stries regulieres sur la surface plane de chaque piece qui forme le fond du 
sillon ambulacraire ; la fossette triangulaire est profonde et limitee par deux cotes relevees, 
aigues, qui sesoudent au sommet du triangle en une carene unique, tranchante, qui va 
jusqu'a Textremite de la piece. Les ouvertures pour le passage des tubes sont relativement 
etroites. On distingue, sur un petit espace, des piquants ambulacraires internes; ils sont 
au nombre de six ou sept pour chacune des plaques adambulacraires, contre lesquelles i\i 
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sont exactement appliques. Ces piquants sont greles, tres fins, presque 6gaux ■■; ils n'attei- 
gnent pas le bord du sillon, et leur sommet, au lieu d'etre aigu, parait renfle. 

Les dents sont etroites, pas tres longues relativement, plus amincies et plus pointues a 
leur extremite externe qu'a leur extremite interne. 

Malgre une recherche attentive jc n'ai rien pu decouvrir de precis, relativement aux 
pedicellaires, cependant je crois distinguer ca et la des traces de pedicellaires valvulaires 
extremement petits. 

L 'exemplaire qui a ete figure est le plus complet; en creusant sur l'un des cotes, ou 
la gangue esl moins dure, j'ai pu decouvrir le bord externe et apercevoir la face supe- 
rieure. Un second individu, recueilli avec le premier, ne presente que le disque et une 
partie des bras, malheureusement aussi sur leur face ventrale; dans cet exemplaire, 
cependant, on peut voir plus loin sur la face dorsale et s'assurer qu'il li'y avait pas de 
plaques marginales. 

Rapports et differences. Une assez grande similitude de forme rapproche cette 
espece du Stellaster Sharpu, Wright, mais elle s'en distingue, immediatement, par la 
forme des plaques marginales et des ossicules de la face ventrale du disque, Le Stellaster 
Sharpii appartiendrait-il peut-etre au genre Leptaster? On ne saurait encore le «dire, 
puisque la face dorsale du seul exemplaire connu, celui qui a ete figure par M. Wright, 
ne peut etre etudi^e, on ne voit pas apparaitre sur cet individu les petites pieces de la 
face dorsale qui forment le bord, et viennent s'intercaler dans les plaques marginales 
ventrales, mais, comme cet 6chantillon est un moule, on peut supposer que le bord 
n'est pas exactement connu. 

Locaute. Comblanchier (Cote-d'Or). Etage bathonien, zone des calcaires compactes. 
Recueilli par M. Jules Martin. 

Collection. Musee de Geneve (collection Martin). 



3 i 



IX 









Explication des figures. 

PI. I. Fig. 1 , , . . Leptaster Martinii, individu de grandeur naturelle, vu sur la face ventrale. 

Fig, la... Fragment du sillon ambulacraire grossi, representant les plaques adambulacraires 
et les pieces ambulacraires. 

Fig. lb . . . Plaque adambulacraire tres grossie, contre laquelle est encore appliquee une aerie 
de six piquants ambulacraires renfles au sommet. 

Fig. 1 e, 1 d* Plaques marginales ventrales ayant conserve leur granulation, grossies. 

Fig, 1 e . . . Fragment du bord du disque grossi. On distingue le bord des plaques marginales 
ventrales, entre les angles desquelles vient s'intercaler une petite plaque un pen 
plus grosse que les autres; des series de petites plaques analogues a celles qui 
sont representees act bas dn dessin se continuaient sur la face dorsale, mais elles 
ne paraissent pas avoir ete aussi exactement align§es. Le bord est plus arrondi 
que la figure ne l'indique, puisque les petites plaques superieures se trouvent sur 
la face ventrale elle-mfime. 
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Astropecten Mabillei, P. de Loriol, 1880. 

PI I, fig. 2. 

DIMENSIONS. 

Longueur du petit rayon 27 mm. 

Diametre des bras a leur origine 32 

Espece degrande taille, qui n'est encore connue que sur une portion de la face ventrale. 
Disque relativement assez grand, couvert, sur sa face ventrale, de plaques relativeraent 
peu nombreuses. 

Bras au'nombre^de cinq, larges a leur origine; leur longueur et leur forme sont incon- 
nues; Tangle interbracbial est extremement aigu. Plaques marginales quadrangulaires, 
larges, mais tres courtes, peu arquees, couvertes d'epines courtes, epaisses, aigues, dont 
plusieurs sont encore en place; ces plaques, vues sur leur face Iaterale, paraissent regu- 
Herement elliptiques. Les plaques marginales dorsales, que 1'on ne voit que sur leur face 
latenile^sont egaiement elliptiques, mais plus arquees et moins epaisses. Dans les angles 
interbrachiaux, les plaques marginales sont tres cuneiformes. L'espace interne compris 
entre les deux rangees de plaques marginales de chaque bras est un peu plus etroit que 
la moilie de la largeur totale du bras. On distingue, vers les espaces interbracbiaux, une 
serie de petites plaques vent rales le long des plaques adambulacraires. Siljon ambulacraire 
relativement etroit. Plaques adambulacraires rectangulaires, minces et etroites. Pieces 
ambulacraires formant un angle tres aigu dans chaque paire. On distingue de nombreux 
piquants ambulacraires epais, courts et aigus. 

Rapports et differences. Cette espece, qui appartient certainement au genre Astro- 
pecten, devait avoir, a peu pres, les proportions de YAstropecten anrantiacus de la Mediter- 
ranee; elle n'est connue que par un echantillon qui, bien que fruste et incomplet, 
presente cependant assez de caracteres pour pouvoir etre determine rigoureusement 
comme genre et assez probablement comme espece. Je n'en vois aucune, parmi celles 
qui sont decrites, a laquelle il puisse etre rapporte avec quelque certitude. La plus voisine 
est YAstr. Orion, Forbes, et j'ai meme ete fort tente de le lui attribuer. Cependant, dans 
rechantillon decrit, les angles interbrachiaux sont plus aigus, les plaques marginales ven- 
trales relativement plus larges et plus courtes, l'espace compris entre les plaques margi- 
nales de chaque bord est plus etroit relativement a la largeur du bras, enfin, ce que Ton 
peut voir des bras, permet de supposer qu'ils n'etaient pas si courts, si coniques, si rapide- 
ment attenues. Dans YAstr. suprajttrensis, Schilling, les bras sont plus etroits relativement 
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10 DESCRIPTION 

au disque et leur surface, entre les rangees de plaques marginales, est aussi relativement 
bien plus etroite. 

Localites. Rochers de Sassel, combe de rihvouettaz sur Baulmes (canton de Vaud). 

Niveau precis inconnu, probablement bathonien. 

Collection. Musee de Lausanne (recueilli par M. Mabille). 

Explication des figures. 

PL I. Fig. 2 . . Astropeeten Mabillei, senl fragment connu, de grandeur naturelle. Dans le sillon appa- 
rent ce sont les;pieces ambulacraires qui semblent le border, les plaques adambula- 
craires se trouvent contre les plaques marginales, dans les bras. L'eehantilion est bien 
fruste, niais je n'ai fait pieciser, dans le dessin, que ce que je croyais bien voir. 
Fig. 2 a. Coupe du bras, de grandeur naturelle; on voit une plaque niarginale dorsale et une 
ventrale sur leur face laterale et, a gauche, on distingue les pieces ambulacraires, 
mais incompletement. 



Genre THIOLLIERICRINUS, Etallon 



Lorsque, dans la monographic des Crino'ides fossiles de la Suisse, j'ai 
donne la caracteristique du genre Thiolliericrinus, il me manquait des 
elements d'appreciation, et j'ai ete entraine a dire des erreurs. Quelques 
echantillons, appartenant a une espece nouvelle du genre, provenant du 
Portugal, que M. Choffat m'a communiques, m'ont fait connaitre plusieurs 
caracteres importants. En realite le calice des Thiolliericrinus se compose 
d'une piece centro-dorsale, portant des cirres, et articulee sur une tige, 
puis de cinq pieces basales reduites a l'etat de simples languettes, exacte- 
ment comme dans les Antedon, et enfin de pieces radiates. Les articles de 
la tige ont leurs facettes articulaires elliptiques; le grand axe de 1'une forme 
ordinairement un angle plus ou moins droit avec celui de l'autre, chacune 
des deux surfaces est traversee par un fort bourrelet median, dans le sens 
du grand axe. On ne voit des cirres sur aucun des articles de la tige. 

Ces nouvelles decouvertes rapprochent infiniment le genre Thiolliericri- 
nus de la famille des Comatulidks. Au fond, c'est un Antedon avec une tige 
de Bourgueticrinus, c'est un Antedon qui a conserve, dans 1'^ge adulte, la 
tige du jeune age. Des lors il devient evident pour rnoi que c'est dans la 
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DE QUATRE ECHINODERMES NOUVEAUX. tl 

fa mi He des Comatulide'es que le genre Thiolliericrinus devra elre definitive- 
ment place. Je suis aussi main tenant convaincu que certains echantillons 
dans lesquels la face inferieure de la piece centro-dorsale porte une facette 
articulaire elliptique, et qui ont ete regardes comme etant des calices de 
jeunes Antedon (tels que celui que j'ai figure comme etant un jeune 
Antedon valdensis (Crinoides de la Suisse, pi. 20, fig. 20) et ceux qui ont 
ete figures par Goldfuss, d'abord (pi. 51, fig. 2), puis par M. Quenstedt 
(Echinodermen, pi. 96, fig. 49 et 50), appartiennent au genre Thiolliericri- 
nus, Au premier abord il semble que Ion peut dire que Y Antedon est 
necessairement derive du Thiolliericrinus, puisque le second est. le jeune 
age du premier qui^se fixe et ne se developpe et ne se perfectionne plus, 
ne devenant pas fibre apres s'etre debarrasse de sa tige. II nefaul toutefois 
pas oublier, en s'abandonnant a ces considerations seduisantes, q\\e,jusqua 
present, on ne connait aucun Thiolliericrinus avant l'etage sequanien, 
tandis que Ton connait des Antedon de l'etage bajocien, done, lors raeme 
qu'on admettrait que les articles de tige du Bourgueticrinus ooliticus, 
M c Goy,du Bradford-Clay, peuvent appartenir a un Thiolliericrinus, l'animal 
cense le plus parfait se trouve apparaitre avant celui qui est cense le moins 
parfait. Du reste ceci, qui^est vrai aujourd'hui, ne sera peut-etre plus vrai 
demain, par suite de quelque nouvelle decouverte. 



Thiolmericrinus Ribeiroi, P. de Loriol, 1880. 

PI. I, fig. 3-11. 

* 

DIMENSIONS. 

Diametre de la piece centro-dorsale 9 mm. 

Grand diametre de la tige " 4 a 7 

Piece centro-dorsale pentagone, elargie au sommet, retrecie a la base. Sa face superieure 
est legerement convexe, parfois un peu inclinee -d'uii cote. Elle porte cinq impressions 
nettement definies, qui rayonnent du canal central, jusqu'au bord, qu'elles atteignent en 
se dilatant ; ces impressions, en languette fort etroite, recevaient les cinq pieces basales 
et sont tout a fait semblables a celles qui se trouvent sur la piece centro-dorsale des 
Antedon. On remarque de plus, dans les intervalles, un petit renflement et une ou deux 
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legeres depressions. Le pourtour de la piece centro-dorsale porte une serie unique, annu- 
laire, de facettes articulaires, au nombre de 9 a 10, sur lesquelles s'articulaient evidem- 
ment des cirres. Ces facettes sont grandes, elliptiques, profondes, traversers par un 
bourrelet articulaire Ires deprime au milieu, la ou se trouve l'orifice du canal. Sur le 
bord superieur de la piece, entre les faceltes, qui sont un peu irregulierement disposees, 
se trouvent encore des petites depressions profondes, en nombre variable, dont j 'ignore 
le but; au fond on ne voit ni orifice, ni facelte articulaire. La base de la piece centro- 
dorsale est largement tronquee par la facette articulaire du premier article de la tige, qui 
est relativement fort grande, elliptique, tres creusee de chaque cote d'un bourrelet articu- 
laire elroit qui la traverse dans le sens de son grand axe; l'orifice median du canal 
central est fort etroit. Dans l'un des individus que j'ai sous les yeux, on voit un peu 
au-dessus de la facette articulaire, un petit sillon annulaire qui semblerait indiquer une 
suture, mais fort indistincte, peut-etre faut-il en conclure la presence d'un premier 
article de tige qui s'emboiterait dans la piece centro-dorsale, dont la base porterait un 
simple enfoncement circulaire, sans articulation, comme 1'exemplaire du Thioli flexuosus 
que j'ai fait iigurer (Grinoi'des, loc. cit.). Tout en admettant que la chose est possible, 
j'eprouve beaucoup de doutes a cet egard, car ce premier article aurait ete singuliere- 
ment mince et, sur les autres individus, on ne voit aucune trace du sillon annulaire dont 
il a ete parle. 

Aucune des pieces centro-dorsales decrites ne porte les premieres pieces radiates, mais un 
echantillon, trouve avec elles, comprenaut les pieces basales et le premier anneau radial, 
me paraft se rapporter tres exactement aux pieces centro-dorsales, et je crois pouvoir 
affirmer, avec une presque certitude, qu'il appartient a la meme espece. J'en donne done 
ici la description en le rattachant aux pieces centro-dorsales, provisoirement, et jusqu'a 
plus ample informe. Les cinq pieces basales sont fort etroites ; elles ont la forme d'une 
languette dilatee et epaissie a son extremite qui est bien apparente entre les sutures des 
radiales; ces basales correspondent fort bien aux impressions que Ton voit sur la face 
supe>ieure de la piece centro-dorsale. Les premieres pieces radiales sont peu ^levees, 
leur face externe, tres lisse, est presque verticale, leur face inferieure porte des depres- 
sions et des saillies qui correspondent aussi a celles que j'ai indiquees sur la piece centro- 
dorsale. La facette articulaire est plus haute que le reste de la radiale; le bourrelet articu- 
laire est saillant et tranchant, la facette ligamentaire inferieure courte et profonde; 
Torifice du canal s'ouvre dans une saillie assez marquee. Les impressions musculaires 
sont peu marquees. Le bord superieur, peu lobe, -est profondement echancre au milieu. 
La cavite du calice est pentagone, petite, mais tres profonde; les dix sillons qui la divisent 
sont egaux et tres profonds. 

Tige composee d'articles epais, en forme de clepsydre, plus ou moins longs; parmi 
ceux que j'ai sous les yeux le plus court a 5 mm . le plus long 12 ram . Les facettes articulaires 
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sont loutes deux toujoiirs elliptiques, mais le grand axe de I'une est, satif dans de tres 
rares exceptions, dans une direction difference de celni de 1'autre, formant avec lui un 
angle parfois droit, ou plus ou moins rapproche" d'u-n droit; sur chaque facette se Irouve 
un bourrelet articulaire median, dans le sens du grand axe, portant au milieu ('orifice du. 
canal, la surface est creusee de chaque cote, un petit sillon entoure le bord. La surface 
externe des articles est entierement lisse, aucune ne presente des facettes sur lesquelles 
aienlpu s'arliculer des cirres. 

Rapports et differences. L/espece fort interessante que je viens de decrire, se 
distingue facilement du Thioll. flexuosus, Gallon, pa?" la forme de sa piece centro-dorsale, 
et par les grandes facetles articulaires de ses cirres, bien differentes des petites impres- 
sions de la seconde espece sur lesquelles je n'avais pu reconnaitre aucune facette articu- 
laire; si les- pieces radinles que je viens de decrire sont bien celles du Thioll. Hibeiroi, elles 
presentent egalement des differences, et, de plus, elles laissent apercevoir au dehors l'extre'- 
mile des pieces basales. 

Locaute. Engenheiro (Portugal). Jurassique superieur. 

Collection. Musee geologique de Lisbonne. Communique par M. Choffat. 

Explication des figures. 

PI. I. Fig. 3 . . . Piece centro-dorsale du Thiplliericrinus Bibeiroi, vue de face, de grandeur naturelle. 
Fig. 3 a, facette articulaire de la base de la meme, de grandeur naturelle. Fig. 3 b, le 
memo echantillon grossi, et vu d'an autre c&te, dont la direction est indiqu6e par 
,celle du grand axe de la facette articulaire de la base figuree grossie 3 d. Fig.3e t face 
superieure du meme echantillon, grossie. Fig. 3 e, facette articulaire d'un cirre, 
grossie. 

Fig. 4 . . . Autre echantillon presentant les pieces basales et le premier anneau radial trouve 
avec le precedent, et rapporte a la m^me espece, de grandeur naturelle, vu en 
dessus. Fig. 4 a, le meme, vu de cdte. Fig. 4 6, le m6me, vu de cote, grossi. 
Fig. 4 c, le meme, vu sur la face inferieure, montrant les pieces basales. 

Fig. 5 a 11. Divers articles de la tige trouves avec les deux echantillons precedents; toutes ces 
figures sont de grandeur naturelle; a c6te de chaque article, vu de profil, se trou- 
vent les figures de ses deux facettes articulaires, sur lesquelles le grand axe a exac- 
tement la meme direction que dans Fe>.hantillon, on peut ainsi juger exactement 
des deux directions differentes qu'il affecte, presque toujours, dans un meme article. 



Antedon Choffati, P. de Loriol, 1880. 

PL I, fig. 12-16. 
DIMENSIONS. 

Diametre du calice 11 a 15 mm. 

Hauteur du calice 10 a 13 
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Gaiice de graude taille, plus ou moins conique, eleve, pentagons. -Piece centro-dorsale 
elevee, ires 6pctis.se, obscurement pentagone, plus conique dans les jeun^s individus que 
dans eeux qui sont tres adultes. Le nombre des cirres varie avec Tage; dans les plus 
petits individus, ils forment deux series verlicales sur ehaque face et il y en a deux, tres 
rarement trois par serie, soil 20 a 21 en tout; dans un exemplaire tin pen plus grand, 
un espace iisse se monlre enlre les deux series de ehaque face, et, sur 1'une de ces der- 
meres, on voit la facette articulaire d'un cirre dans l'un de ces espaces lisses, c'est le 
premier rudiment d'une troisieme serie de cirres; dans un autre individu, encore plus 
grand, cette troisieme serie apparait sur trois des faces, mais elle n'a encore qu'un seul 
cirre, enfin, daos un tres grand exemplaire, il y a trois series verlicales sur ehaque face, 
et trois cirres par serie, sauf sur une seule, soil 44 en tout. Dans tous ces echantillons 
tousles autres caraeteres specifiques sont identiques. Les facettes articulaires des cirres 
sent grandes, eltiptiques, regulierement superposees, entour&s d'un rebord tranchaut; 
leur bourrelet articulaire est reduit a deux tubercules, au milieu desquels se trouve 
Torifice du canal. La face inferieure de la piece centro-dorsale, depourvue de cirres, est 
peu etendue, plate, un peu rugueuse. 

Les pieces basales n'apparaissent pas au dehors, et je n'ai vu aucun echantillon sur 
lequel on puisse les etudier ; il est probable toutefois qu'elles arrivaient non loin du bord, 
car, sur un ou deux points, on croit distinguer leur extremite. 

Premieres pieces radiales tres epaisses, mats relativement peu elevees; leur face externe 
esttantot verticale, tantol plus ou moins renflee et surplombant la piece centro-dorsale; 
elle porte toujours, a chacune de ses extremiles, une forte protuberance qui devient sonveut 
un tubercule aigu. Facette articulaire tres peu elevee, tres oblique, surtoul dans la region 
au-dessus du bourrelet articulaire qui est tout a fait renversee, et meme presque hori- 
zontal dans un individu tres adulte. La depression semi-lunaire au-dessous du bourrelet 
articulaire est petite et peu creusee, la fossette ligamentaire inferieure courte et profonde. 
Le bourrelet est faible. Le bord superieur est presque rectiligne, divise seulement, comme 
d'habitude, par un sillon profond. Impressions musculaires assez profondes. Cavite cali- 
cinale petite et peu profonde, ses parois internes, divisees par les dix sillons ordinaires, 
sont en outre couvertes de plusieurs sillons irreguliers. 

Je crois devoir rapporter a la meme espece un echantillon" recueilli dans le meme 
gisement que le Thiolliericrmus Ribeiroi, dans lequel, malheureusement, la piece centro- 
dovsate n'existe plus. Les pieces basales, en languette, tres etroites, tres minces, courtes, 
n'atteignent pas \e bord el sonl, par consequent, enlevement irm*ib\es } \ov&que\& piece 
centro-dorsale est conservee. Les premieres pieces radiales sont tout a fait semblables a 
celles des exemplaires de VA. Cfwffaii que je viens de decrire, seulement leur bord externe 
estarme de tubercules tres aigus et assez longs, au nombre de deux, trois ou meme 
quatre, sur chacune des pieces dun meme echantillon. Tous les autres caraeteres me 
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paraissent elre les memes et il faut remarquer que, dans les exemplaires preeederaroent 
decrits, les tubercules paraissent un peu uses, et qu'on distingue parfois, sur eux, le rudi- 
ment d'un troisieme tubercule intermediate entre les deux qui existent loujours sur 
chaque piece radiale. Cette petite difference dans les tubercules ne me parait pas avoir 
une importance specifique, mais constituer une simple variation dans un individu tres 
bien conserve, d'autant plus que les pieces basales sont ce qu'elles doivent etre dans les 
individus complets, c'est-a-dire qu'elles n'atteignent pas le bord, et que je ne vois pasde 
differences dans les autres caracteres. 

Rapports et differences. L'Antedon Choffati se distingue par ses premieres pieces 
radiales peu elevees relativement a la piece centro-dorsale, et munies de fortes protube- 
rances plus on moins aigues; de plus, elles out une facette articulaire Ires peu elendue, 
et elles sont singulierement reuversees dans la partie superieure au bourrelet; enfin les 
pieces basales ne sont pas apparentes au dehors et la piece centro-dorsale, dans les grands 
individus, est remarquablement epaisse. J'ai siguale quelques variations dans le nombre 
des cirres et le degre de renflement de Ja face externe des premieres radiales, elles se 
relient par des passages que Ton ne saurait meconnaitre. 

Logalite. Sapo. Villa Quente (Portugal). Elage sequanien. 

Un echantillon probable de Engenheiro (Portugal). Jurassique superieur. 

Collection. Musee geologique de Lisbonne. Communique par M. Choffat. 

Explication des figures. 

PI. I. Fig. 12. Anteclon Choffati, de grandeur naturelle, individu avee deux series de cirres sur chaque 
face, et un espace lisse au milieu. Fig. 12 a, le meme vu en dessus. Fig. 12l>, le meme 
vu de cote, grossi. 

Fig. 13. Autre exemplaire de la meme espece, avec le rudiment d'une troisieme serie sur l'une 
des faces. Fig. 13 a, le meme, grossi. Fig. 13 b, le meme, vu sur sa face inferieure. 

Fig. 14. Autre individu de la meme espece, dans lequel une facette articulaire se montre dans 
1'espace lisse entre les deux series de l'une des faces. 

Fig. 15. Grand individu de la meme espece, avec ses trois series de cirres sur chaque face. 
Fig 15 a, le meme individu, grossi. 

Fig„ 16. Partie superieure d'un calice attribue a la meme espece, d'Engelheiro. Grandeur natu- 
relle. Fig. 16 a, 166, le meme, vu de cote, de grandeur naturelle, et grossi. Fig 16 c, 
le meme, vu sur la face inferieure, montrant les pieces basales, grossi. 
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Fia. / _ Left taster Martinis, P.d&Foriet. 

Fia 2. _ A si/ -opect&v MaJ/iIIez,, P.de/Iorwl 
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Fig.f2.-M Antetfon Cfiojffaii-, P.dzLorwt 



